
Montgeron, le 10 mai 2010

Objet : dénomination du Lycée de Montgeron

Monsieur le Président,

Vous n’êtes pas sans savoir que le projet de changement de nom du Lycée de Montgeron
suscite une réelle émotion parmi ses élèves et ses enseignants, ainsi que chez les Montgeronnais
attachés à l’histoire et à l’esprit de cet établissement. M. Michel-Paul Bourdin, ancien élève du
Lycée, vous a récemment adressé une lettre ouverte dans laquelle il rappelle les origines et les
idéaux de ce lycée d’après-guerre, détaille les circonstances discutables dans lesquelles a été
retenu le nom de « Lycée Rosa Parks » et expose enfin les raisons pour lesquelles de
nombreuses personnes souhaitent voir conservée l’actuelle dénomination de « Lycée de
Montgeron ».

En tant que Président d’Honneur et Président de la Société d’Histoire Locale de
Montgeron, nous nous associons pleinement à cette lettre.

Nous ne répèterons pas ici l’ensemble des arguments détaillés avec éloquence par M.
Bourdin, nous contentant de souligner deux points qui nous semblent essentiels.

En premier lieu, que ce changement de nom paraît d’autant moins approprié que ce lycée
a derrière lui une riche et longue histoire. S’il se fût agi d’une création toute récente, ou d’un
établissement jusqu’alors dénué de caractère et de notoriété, un nom nouveau, incarnant des
valeurs universelles, eût sans doute rallié tous les suffrages. Mais le nom même de « Lycée de
Montgeron » symbolise plus de soixante ans d’une aventure pédagogique originale, d’une joie
d’apprendre et d’enseigner qui a profondément marqué celles et ceux qui ont vécu cette
expérience. Vouloir en entretenir la mémoire ne résulte pas d’un passéisme ou d’une hostilité de
principe au changement. Bien au contraire, l’histoire du Lycée de Montgeron est celle d’un
établissement ouvert, depuis ses origines, à la modernité. L’introduction des « classes
nouvelles », la réflexion sur la transversalité des matières et sur l’orientation positive, le recours
aux méthodes actives, le développement d’enseignements originaux, tels que le chinois ou
l’audiovisuel, l’importance donnée à l’« étude du milieu » ainsi qu’aux travaux manuels
éducatifs, en un mot le projet humaniste d’une éducation complète, dépassant le cadre de
l’instruction réduite aux disciplines académiques : tout cela, joint au choix de la mixité,
témoigne d’une volonté d’innovation qui, depuis l’impulsion fondatrice d’Alfred Weiler, son
premier proviseur, n’a rien perdu de son actualité.

En second lieu, il apparaît que le choix finalement retenu n’est pas le reflet de la volonté
démocratique. D’une part, la procédure conduisant au vote effectué au sein du Conseil
d’Administration du Lycée manque manifestement de clarté et d’honnêteté. En effet, certains
choix en ont été écartés de prime abord, notamment le nom d’Alfred Weiler, ainsi que le vœu
nettement majoritaire des élèves consultés, à savoir que leur établissement conservât son nom
actuel. D’autre part, et plus généralement, il ressort des diverses pétitions lancées au cours de



ces derniers mois que le nom de « Lycée de Montgeron » est fortement fédérateur, tant auprès
des élèves que des enseignants, tant aux yeux des « anciens » que chez les acteurs du Lycée
d’aujourd’hui.

C’est pourquoi nous vous demandons à notre tour de bien vouloir intervenir pour que le
Lycée de Montgeron puisse conserver le nom sous lequel il est entré dans l’histoire, le seul qui
ait une authentique signification pour tous ceux qui lui sont attachés et qui soit la fidèle
expression de son identité.

En vous remerciant de l’attention que vous porterez à notre demande, nous vous prions,
Monsieur le Président, d’agréer l’expression de notre respectueuse considération.

M. Michel CHANCELIER M. Renaud ARPIN

Président d’Honneur de la Société
d’Histoire Locale de Montgeron,
ancien professeur au Lycée de
Montgeron (1963-1990)

Président de la Société
d’Histoire Locale de Montgeron,
ancien élève au Lycée de
Montgeron (1989-1991)

Copies à :
– M. Gérald HÉRAULT, Maire de Montgeron, Vice-président du Conseil général de l’Essonne ;
– M. François DUROVRAY, conseiller municipal de Montgeron, conseiller régional d’Île-de-
France.


